
Message dix 

Vivre une vie pieuse 

Lecture biblique : Pr 29.18a ; 23.23 ; 20.27 ; 4.23 ; 10.12b ; 17.9 

I. « Quand il n’y a pas de vision, le peuple est sans frein »—Pr 29.18a : 

A. Dans la Bible, le terme « vision » dénote une scène extraordinaire ; il fait réfé-
rence à un type particulier de vue – une vue intérieure et glorieuse – et au 
paysage spirituel que Dieu nous donne à voir—Ez 1.1, 4-28 ; Dn 7.1, 9-10, 13-14. 

B. Pour avoir une vision, nous avons besoin de révélation, de lumière et de vue—
Ep 1.17-18a. 

C. La vision céleste nous gouverne, nous restreint, nous contrôle, nous dirige, nous 
préserve, nous révolutionne, nous maintient dans l’unité authentique et nous don-
ne le courage d’avancer—Pr 29.18a. 

D. Lorsque nous voyons cette vision, tout notre être intérieur expérimente un revi-
rement interne, et nous sommes changés dans nos pensées, notre concept et no-
tre attitude. 

E. La vision céleste nous motive, nous donne de l’énergie, nous soutient, nous don-
ne de l’endurance, nous amène dans l’avance actuelle du Seigneur, et fait que 
notre vie soit pleine de sens avec une formidable raison d’être—He 1.8 ; 12.1-2 ; 
Ep 3.11 ; 2 Tm 1.9 ; 3.10 ; Ap 1.9 ; 3.10. 

F. Quiconque sert le Seigneur doit être une personne qui a une vision ; la vision 
intérieure révolutionnera la façon dont nous servons le Seigneur—Ac 26.13-19 ; 
Rm 1.9. 

G. Sous la vision céleste, nous sommes dirigés vers la destination que Dieu sou-
haite atteindre, et notre vie est contrôlée selon l’économie de Dieu—Ph 3.13-14 ; 
1 Tm 1.4. 

H. La vision directrice de la Bible est le Dieu trinitaire qui se forge dans Ses élus 
et rachetés afin de saturer leur être tout entier de la Trinité divine pour pro-
duire et édifier le Corps de Christ, lequel se parachèvera avec la Nouvelle Jéru-
salem—Ep 4.4-6 ; Ap 21.2, 9-10. 

II. « Acquiers la vérité et ne la vends pas »—Pr 23.23a : 

A. La vérité est une chose que nous devons acheter, une chose qui a un prix—v. 23a : 
1. Pour acheter, il faut payer un prix. 
2. Si nous voulons plaire au Seigneur et défendre la vérité, nous devons payer 

le prix—cf. Ap 3.18. 
3. Si nos cœurs sont disposés à recevoir l’amour de la vérité et à acheter la vé-

rité à tout prix, nous serons bénis—2 Th 2.10-11 ; Pr 23.23. 
B. La vérité divine est absolue, et nous devons être absolus pour la vérité et en sou-

tenir l’absoluité—Jn 14.6 ; 18.37 ; 3 Jn 3-4, 8 : 
1. Être absolu pour la vérité signifie mettre de côté les sentiments, ignorer les 

relations personnelles et ne pas prendre position pour le moi—Mt 16.24-25 ; 
1 P 1.22. 

2. La vérité est l’unique norme, et nous devons nous tenir du côté de la vérité 
pour nous opposer à nous-mêmes ; maintenir l’absoluité de la vérité n’est possible 



que lorsque nous sommes délivrés de nous-mêmes—Jn 8.32 ; 2 Jn 2 ; 3 Jn 
3-4. 

3. Nous devons honorer la vérité de Dieu, emprunter la voie de la vérité, et ne 
pas compromettre la vérité de quelque façon que ce soit—2 P 2.2. 

C. Pour le parachèvement de l’économie divine, nous devons être absolus pour la vé-
rité présente—1.12 : 
1. La vérité présente est celle qui est présente avec les croyants, celle qu’ils ont 

déjà reçue et qu’ils possèdent désormais—v. 12. 
2. La vérité présente comprend la révélation concernant l’économie éternelle 

de Dieu (Ep 1.10 ; 3.9), la Trinité divine (2 Co 13.14 ; Ap 1.4-5), la personne 
et l’œuvre du Christ tout-inclusif (Col 2.9, 16-17 ; 3.11), l’Esprit parachevé 
qui donne la vie (Jn 7.39 ; 1 Co 15.45b ; Ap 22.17), la vie éternelle de Dieu 
(Jn 3.15-16), l’église en tant que Corps de Christ (Ep 1.22-23) et la Nouvelle 
Jérusalem (Ap 21.2, 10-11). 

3. La vérité présente comprend le point culminant de la révélation divine – la 
révélation selon laquelle Dieu est devenu homme afin que l’homme puisse 
devenir Dieu, en vie et en nature mais pas dans Sa Déité – dont l’objet est 
de produire et édifier le Corps organique de Christ en vue de l’accomplisse-
ment de l’économie de Dieu, afin de clore cet âge et de faire revenir Christ 
pour établir Son royaume—Jn 1.12-14 ; 1 Jn 3.1-2 ; Rm 8.3 ; 1.3-4 ; 12.4-5 ; 
Ap 11.15. 

III. « L’esprit de l’homme est la lampe de Jéhovah ; / Il explore jusque tout au 
fond des entrailles » [héb.]—Pr 20.27 : 

A. L’esprit de l’homme est la lampe de Dieu à l’intérieur de l’homme—Mt 25.1 : 
1. La lumière qui brille dans l’esprit régénéré de l’homme est Dieu Lui-même—

1 Jn 1.5. 
2. De même qu’une lampe contient et exprime la lumière, l’esprit de l’homme 

a été créé pour contenir et exprimer Dieu. 
3. Pour que la lumière divine brille dans les entrailles de l’homme, l’Esprit de 

Dieu, en tant qu’huile, doit imbiber (se mélanger avec) l’esprit de l’homme, 
en tant que mèche, et « brûler » avec lui—Rm 8.16 ; 12.11. 

4. Si nous répondons à l’illumination de l’esprit, nous marcherons selon l’esprit—
8.4. 

B. L’Esprit de Dieu est aussi une lampe, dont l’éclat est sept fois intensifié—Ap 4.5 : 
1. Notre esprit régénéré est une lampe habitée par l’Esprit de Dieu, qui Lui 

aussi est une lampe. 
2. L’esprit de l’homme et l’Esprit de Dieu sont tous deux des lampes, qui en-

semble éclairent les entrailles—Pr 20.27 ; Ap 4.5. 
3. L’esprit veut éclairer chaque partie de notre âme. 

C. Lorsque nous exerçons notre esprit pour prier comme il faut, il y a une lampe 
qui brille—Ep 6.18 ; 1.17-18 ; 5.8-9 : 
1. Pendant que nous prions, notre esprit fonctionne comme une lampe qui brille, 

en sondant toutes les parties de notre âme—Pr 20.27. 
2. Plus nous exerçons notre esprit dans la prière, plus nous sommes éclairés—

2 Co 4.6 : 



a. La lampe peut briller sur nos pensées, nos émotions et notre volonté. 
b. Nos parties intérieures seront minutieusement sondées par le Seigneur—

Ps 139.23-24. 
3. Après un pareil temps de prière, nous nous sentirons illuminés et transpa-

rents, remplis de Dieu—Ep 5.8-9. 

IV. « Garde ton cœur plus que toute autre chose, / Car de lui sont les issues de 
la vie »—Pr 4.23 : 

A. L’âme est la personne elle-même, alors que le cœur est la personne en action—
Lc 1.66 ; 2.19, 51 ; Ac 11.23 ; Ep 3.17 ; 1 Th 3.13 : 
1. Nous avons dans notre être intérieur quelque chose qui nous représente, et 

ce représentant est notre cœur—Lc 6.45 ; Jn 16.22 ; 2 Co 3.16. 
2. La relation que nous avons avec Dieu dépend d’abord de notre cœur, car le 

cœur est l’organe par lequel nous nous exprimons et par lequel nous pre-
nons des décisions pour recevoir ou rejeter les choses—Ac 8.37 ; Rm 10.9-10. 

3. Bien que notre esprit soit pur, ce qui est exprimé à partir de lui dépend de 
notre cœur—2 Th 2.17 ; 3.5. 

B. Le cœur est l’entrée et la sortie de tout notre être—Mt 13.19 ; 15.18-19 : 
1. C’est à travers notre cœur que notre être réel se manifeste, car la circula-

tion de notre être se fait à travers notre cœur—Lc 6.45. 
2. Notre esprit est la source de notre être, mais notre cœur est le passage, 

c’est-à-dire l’entrée et la sortie, à travers lequel s’effectue la circulation de 
notre être—Mt 12.34-35. 

3. Pour être un vrai chrétien, nous devons exercer notre esprit et veiller sur 
notre cœur en le gardant avec toute la vigilance nécessaire—Pr 4.23. 

C. Le mot hébreu traduit par « garde » dans Proverbes 4.23 signifie « surveille » : 
1. Nous devons surveiller notre cœur plus que toute autre chose, car c’est de 

lui que viennent les issues de la vie. 
2. Le mot « issues » dans Proverbes 4.23 implique les sources et les fontaines, 

mais aussi les issues (sorties) : 
a. Les issues de la vie sont l’écoulement de la vie—cf. Jn 4.14. 
b. Le cœur est lié aux sources de la vie, aux fontaines de la vie, et aux issues 

de la vie—cf. Es 12.3. 
c. La fontaine, la source, de ce que nous sommes, de notre être réel, coule 

de notre cœur—cf. Jn 7.37-38. 
D. Nous veillons sur notre cœur en prenant soin de lui et en nous occupant minu-

tieusement de lui devant le Seigneur selon la voie de la vie ; plus nous nous oc-
cupons de notre cœur, plus nous veillons sur lui—Ps 26.2 ; 139.23-24 ; Pr 4.23 ; 
Rm 8.27 ; Ap 2.23 ; Mt 13.18-23 ; 5.8. 

E. Pour grandir dans la vie en vue de l’édifice de Dieu, nous devons aimer le Sei-
gneur, prendre garde à notre esprit et surveiller notre cœur en toute vigilance 
afin de rester sur le chemin de la vie—1 P 1.8 ; 2.2, 5 ; 3.4, 15 ; Pr 21.2 ; 4.18-
23 ; Dt 10.12 ; Mc 12.30. 

V. « L’amour couvre toutes les fautes »—Pr 10.12b : 

A. « Celui qui couvre une faute recherche l’amour, / Et celui qui la rappelle dans 
ses paroles divise les amis »—17.9. 
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B. Couvrir c’est l’amour ; découvrir n’est pas l’amour—Jc 5.20. 
C. Couvrir apporte la bénédiction, mais découvrir apporte une malédiction—Gn 9.22-

27 : 
1. Ceux qui exposent les autres subissent la malédiction. 
2. Ceux qui couvrent les péchés, les défauts et les lacunes des autres profitent 

et reçoivent la bénédiction. 
D. « L’amour couvre tout » (1 Co 13.7a), non seulement les bonnes choses, mais aussi 

les mauvaises : 
1. « Dans l’exercice de leurs soins pastoraux, les anciens doivent se rendre compte 

qu’ils sont appelés à couvrir les péchés des autres, à ne pas tenir compte des 
fautes des autres »—The Vital Groups [Les groupes vitaux], p. 72 : 
a. « Quiconque expose les défauts, les lacunes et les péchés des membres de 

l’église est disqualifié de la fonction d’ancien »—p. 72. 
b. « Lorsque nous exposons les membres de l’église qui sont sous notre sur-

veillance, sous nos soins pastoraux, notre qualification est annulée »—p. 72. 
2. Nous devons paître les autres selon Dieu, avec un amour qui couvre toutes 

les fautes—1 P 5.2 ; Pr 10.12b. 
E. « Avant tout, ayez entre vous un amour ardent, car l’amour couvre une multi-

tude de péchés »—1 P 4.8. 
 


